
      
           
 
 
Monsieur le Président du Rotary International 
Cher Serge, Chers amis, 
 
 
C’est au Liban que j’ai appris le sens de la diversité et l’acceptation de l’autre 
dans sa différence, et c’est au Liban que j’ai accompagné les hommes dans leurs 
faiblesses et leur engrenage dans un spiral de violence et de haine.C’est dans 
cette ambiance de célébration de la mort et la recherche du survie que j’ai goutté 
à la coupe de la guerre. 
 
Entre une naissance au Liban et un accomplissement en France j’ai su 
réconcilier les légitimités de mes racines et de mes branches.Oui c’est en France, 
terre promise de tout être aspirant à la liberté et à la dignité que j’ai connu le 
sens de l’harmonie dans la différence. C’est en France, cœur de l’Europe, que 
j’ai goutté à la coupe de la paix et la célébration de la vie. 
 
Le XXème siècle est un siècle du gâchis, au Moyen Orient, un siècle de 
questionnement de crises identitaires et existentielles. 
 
Le Moyen Orient au début du 20 ième siècle, époque de la création du Rotary 
International, a connu des bouleversements qui ont conditionné son histoire 
contemporaine. De la chute de l’empire ottoman à la domination européenne et 
américaine, plusieurs états-nations arabes ont été créés. En 1948 c’est la création 
de l’état d’Israël. Une nouvelle logique relationnelle entre ces diverses entités 
politiques, ethniques et religieuses s’installe.  
Le Moyen Orient, terre qui a accompagné la maturité de l’histoire, vit à l’heure 
actuelle les interrogations les plus problématiques de son existence. Les 
paradoxes sont nombreux : spiritualité et religiosité, tolérance et violence, savoir 
et ignorance, richesse et pauvreté, espérance et  désespoir. Mais faut-il être 
pessimiste  sur cette terre de rêve et de prophétie ?  
 
Il m’arrive parfois de douter de  toute chance de réconciliation entre la grandeur 
de l’homme et ses bassesses, ses capacités de créer des horizons de bonheur et 

Intervention de Najib ZAKKA 
Gouverneur du District 1520 année 2002-2003

Coordinateur Effectifs Zone 11 
Président du CIP France Jordanie 

Président de l’Association France Liban 
interculture 



sa force de destruction et d’obscurantisme. Il m’arrive parfois de me questionner 
sur le sens du mot PAIX au milieu de la souffrance et de la déchirure humaine. 
Sans doute en ma qualité de rotarien et respectueux de la philosophie de notre 
organisme, je ne me permets pas d’exprimer un engagement politique, ce qui ne 
m’empêche pas de réfléchir sur la politique et ses acteurs.  
 
De l’Afghanistan aux rives orientales de la méditerranée sans oublier  l’Irak, la 
scène géopolitique interpelle toutes nos consciences.  Une question se pose : 
quelle est la distance qui sépare la victime du bourreau ?  
 
Mes amis, en ma qualité de président du CIP France Jordanie et Président de 
l’Association France Liban, je peux mesurer l’importance de la présence du 
Rotary International au cœur de ce Moyen Orient déchiré qui aspire à la liberté 
et à la dignité .  
 
Qui sont ces rotariens regroupés dans le district 2450 ? Quelle est leur lecture du 
présent et leur vision de l’avenir ? Ils sont cinq mille répartis en 130 clubs et 9 
pays : l’Egypte, le Soudan, Bahrein, les Emirats Arabes Unis, la Jordanie, le 
Liban, Chypre, l’Arménie et la Georgie.  
 
Dans ce district, trois CIP oeuvrent à la consolidation du dialogue, de la 
coopération et de la solidarité : 

- le CIP France - Liban créé en 1994 
- le CIP France - Egypte créé en 1997 
- le CIP France - Jordanie créé en 2003. 

Ces 3 CIP correspondent  parfaitement à certaines exigences de notre époque. Il 
est de notre devoir – et ceci s’inscrit dans nos priorités – de soutenir les efforts 
de compréhension et de reconnaissance mutuelle entre les groupes et les 
peuples, afin d’instaurer des bases solides d’entente et de coopération.       

Certes, nous encourageons les relations à caractère humanitaire, éducatif et 
amical, mais l’essentiel de notre force de réalisation s’oriente vers les conditions 
susceptibles de réconcilier les êtres avec la vie, d’ouvrir à de nouvelles 
perspectives de libertés pour l’individu.  Nous croyons foncièrement que la 
présence culturelle française au Moyen Orient encourage toutes les initiatives 
optimistes de construction d’une nouvelle vision relationnelle entre les peuples.  

Et ce sont les valeurs francophones et rotariennes qui nous aident dans la 
fortification de cette conviction. 

 Comment ?  



Les champs relationnels explorés par les Comités Interpays sont divers, et trois 
voies majeures sont tracées pour les actions à engager :    

1. Axe humanitaire : réalisations d’actions centrées sur l’enfance, la santé 
et la promotion des habitants de quartiers défavorisés, en partenariat avec 
des hôpitaux et des banques de sang français, mais également  accueil 
pour complément de formation d’équipes médicales 

2. Axe culturel : créations de bibliothèques, envois de livres, de mobiliers et 
matériaux scolaires, mais aussi octrois de bourses scolaires et échanges de 
stagiaires, sans oublier la connaissance mutuelle des richesses des 
patrimoines de chaque pays 

3. Axe social : actions en direction des publics rejetés : jeunes mamans et 
jeunes filles  abandonnées, orphelinats, centre de rééducation pour 
handicapés et plus généralement actions orientées vers tous ceux qui ont 
besoin d’aide pour se confirmer dans leur dignité. 

 

 

ETRE ROTARIEN, VIVRE LE ROTARY AU MOYEN-ORIENT : 

Permettez-moi d’insister : le Rotary International est une vision du monde 
canalisée par l’idéal de servir d’abord. Convaincus de pouvoir contribuer à la 
construction d’un monde meilleur par l’unité d’action, les rotariens au Moyen-
Orient partagent des valeurs immuables ; celles de la dignité de la personne et de 
la célébration de la vie dans la compréhension mutuelle et la tolérance. Croire en 
l’homme, c’est aussi proclamer et respecter, en toutes circonstances, son 
éminente dignité, ses droits fondamentaux ; C’est, en dépit de ses défaillances, 
faire découvrir sa grandeur. 
 
Depuis 1905, date de la création de notre mouvement, le visage de l’humanité 
s’est transformé, mais les valeurs qui ont réuni les premiers membres fondateurs 
perdurent au-delà des années. 
Le Rotary International, dans cette première décennie du XXIème siècle se 
trouve devant un nouveau défi : s’interroger sur son rôle dans le monde. Si le 
Rotary International regroupe des hommes et des femmes qui savent ne pas se 
livrer à des débats politiques dominés insidieusement par l’intérêt personnel, il 
est en revanche, comme je  l’ai déjà signalé, de leur devoir de réfléchir sur la 
politique. Car lorsqu’ un discours critique est évacué ou censuré sous  prétexte 
qu’il porterait atteinte à l’esprit de neutralité ou à des équilibres fragiles, 
apparaissent immanquablement en contrepartie des résistances. C’est ici que 
s’impose un débat culturel et moral. 
 



QUI d’entre nous ne s’affaire pas de l’état de notre monde, et qui ne redoute pas 
des ruptures plus brutales encore entre les hommes ? 
Qui d’entre nous ne se réjouit pas des voix appelant à la paix mondiale et la 
préservation du droit international ? 
Qui d’entre nous ne souhaite pas que tout signe de solidarité soit le prélude à un 
dialogue à l’échelle universelle ? 
 
Mais… 
 
Nous percevons le silence et même l’absence des grands organismes, Rotary 
International inclus, face aux grands changements de notre monde … 
Nous constatons, jusqu’à nouvel ordre, que la solidarité internationale relève 
davantage de la subordination que de la concertation… 
Le temps viendra de fixer les limites entre l’humanitaire et le politique …Notre 
devoir de rotariens est de rappeler que notre raison d’être est de renforcer le 
dialogue avec d’autres civilisations et d’autres cultures, et d’aboutir à de 
véritables échanges d’idées, de valeurs et de styles de vie, et le rôle des CIP dans 
ce domaine est capital. Nous sommes tous conscients que l’expression 
culturelle, instrument de communication sociale, fait partie intégrante de la vie 
démocratique, de la cohésion sociale et du développement économique. 
 
Sachez, mes amis que c’est un défi d’être rotarien au Moyen-Orient. Est- aisé de 
vivre en permanence un acte de résistance spirituelle et intellectuelle ? Est-ce 
facile de traduire la théorie en une vie engagée au cœur de l’évènement ? Oui le 
Rotary dans cette partie du monde est un acte de résistance, loin très loin du luxe 
intellectuel qui marque les groupes sociaux. 
Les rotariens du Moyen Orient ont besoin de votre aide et de votre 
compréhension pour que leur voix ne soit pas un écho dans le désert.  
 
CONCLUSION 
 
Acteurs d’un vaste mouvement, nous devons en penser le sens pour n’être pas 
vains. Ainsi, quand une mutation sociale, économique et technologique accentue 
l’écart entre les continents et les peuples, il n’est pas exagéré de dire que chaque 
rotarien doit être le chantre zélé et infatigable d’un monde meilleur. Sur nous 
tous pèse la responsabilité de comprendre et d’administrer la logique d’une 
continuité sans craindre le changement là où la situation l’exige, sans craindre 
de témoigner la vérité, sans craindre d’appeler l’injustice par son nom. 
 
La lumière  jaillit encore, et nous devons rester fermes dans notre conviction 
que, ni le pouvoir, ni l’argent, ni la puissance politique ne peuvent être à eux 
seuls le remède aux maux qui rongent notre humanité. L’humanité, et surtout les 
peuples du Moyen-Orient, ont besoin de notre témoignage, de notre implication 



et de notre pouvoir d’aimer solidairement.Dans cette partie du Monde les acteurs 
de l’Histoire s’interrogent sur le sens de la vie et de son cheminement. 
 
Agissons toujours de telle façon qu’autrui puisse grandir en tant qu’être 
relationnel, conformément à l’avenir de son humanité. Que chacune de nos 
actions soit le fruit de l’amour et du savoir, car le savoir est une porte pour 
l’amour et l’amour, une lumière pour le savoir. 
 
Le monde s’interroge sur le bien fondé d’un optimisme au moment où gémissent 
encore des millions d’individus sous les cendres de la misère, de la pauvreté, de 
la violence, et de l’ignorance. Ce constat ne doit pas nous empêcher de restaurer 
l’idée d’un progrès de l’humanité, de ré enchanter l’univers pour rendre le rêve à 
l’homme et de rendre un territoire à son rêve. C’est la base de toute idée de paix. 
Tel est le sens de notre engagement. « L’homme, disait André Malraux, ne se 
construit qu’en poursuivant ce qui le dépasse ».Le Rotary International n’est-il 
pas fondé sur le dépassement ? N’est-il pas fondé sur la force de l’esprit et 
l’intelligence du cœur ? 
 
Oeuvrons ensemble pour consolider l’idée de la paix en nous et dans le Monde. 


